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Petite mosaïque du temps présent! 
 

 

Chandeleur ! Fête de la présentation  
de Jésus au temple, fête de la lumière.  

Syméon reconnaît Jésus comme le Messie. 
 
 

 

 
  
 

                           
 
 

 
 

Mercredi des 
Cendres…  

       

              
            
 

et entrée  
en Carême 
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 Bientôt le Carême !  

   
 

Au moment d’entrer en cette période importante de notre vie de 

chrétien, si vous demandez à des enfants ce qu’est le Carême, certains 

vous répondront : « On ne mange pas de viande…» D’autres ajouteront : 

« On ne mange pas de bonbons… » Des adultes qui pensent en savoir un 

peu plus feront le lien avec le Ramadan des musulmans. On se dit qu’il 

va falloir se priver et faire des sacrifices. Comme si la vie n’en 

imposait pas suffisamment aux siens. 

En fait, le vrai Carême c’est tout autre chose. La parole de Dieu lue à 

l’entrée en ce temps fort veut nous aider à garder le cap vers son 

véritable but. Le carême n’a de sens que parce qu’il est une préparation 

à Pâques. Ce temps de préparation fait déjà partie de la fête. Nous 

sommes en marche vers la victoire de Pâques. Le Christ vainqueur de la 

mort et du péché veut nous y associer tous. Ces quarante jours sont 

comme une retraite joyeuse pour remettre le Christ au centre de nos 

vies. C’est en lui et avec lui que nous retrouverons la vraie joie. 

Le carême s’ouvre par un appel de Dieu « tendre et miséricordieux… 

lent à la colère et plein d’amour ». Le prophète Joël convoque le peuple 

à une célébration pénitentielle dans le jeûne, les larmes et le deuil. Il 

ne s’agit pas d’enfoncer la communauté dans son tort mais de l’aider à 

se relever. Chacun doit comprendre que Dieu est le seul vrai but de 

toute vie humaine. Son amour est toujours prêt à pardonner. Il 

convient de faire le deuil de tout ce qui nous empêche d’aller à Dieu. Le 

sacrement du pardon nous sera proposé pour revenir vers le Seigneur 

et accueillir son amour. « Laissez-vous réconcilier avec Dieu ». Le 

Christ est venu dans le monde pour réaliser la réconciliation de Dieu 

avec l’humanité. Elle se réalise à travers la mort et la résurrection de 

Jésus.  Mais rien ne sera possible si le salut offert à tous n’est pas 

accueilli. 

             

           Editorial 
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C’est par la croix de Jésus que nous sommes sauvés. « Ne laissez pas 

sans effet la grâce de 

Dieu » (2Co. 6, 1). 

Accueillir cet appel peut 

nous entraîner à aller à 

contre-courant de 

l’opinion qui règne dans le 

monde. Mais nous, 

chrétiens, nous savons 

que le Christ est « Le 

chemin, la Vérité et la 

Vie. Lui seul a « les 

paroles de la Vie 

Éternelle ». 

La parole de Dieu nous 

renvoie aussi à un autre 

aspect de cette conversion : il nous parle des pratiques du Carême : 

partager, jeûner, prier. C’est là que nous retrouvons notre capacité 

d’aimer Dieu et nos frères. Mais ces pratiques risquent d’être 

détournées de leur but premier. C’est ce qui arrive quand on agit pour 

se montrer et se faire estimer. Ces pratiques ne sont plus orientées 

vers Dieu mais vers nous-mêmes. C’est pour cette raison que le Christ 

nous recommande de sortir de cette hypocrisie. 

Tout au long du Carême, Jésus nous invite à le suivre sur la montagne 

pour accueillir sa Parole et nous en nourrir. Il nous rappelle qu’agir 

« comme des justes » c’est nous ajuster à Dieu. Si nous prions, si nous 

jeûnons, si nous partageons avec les plus pauvres, ce n’est pas pour 

nous faire admirer ni pour nous donner bonne conscience. Il voit ce que 

nous faisons dans le secret et il nous le revaudra. Être authentique 

devant Dieu c’est tout faire pour mettre notre vie en accord avec son 

amour. La prière, le jeûne et le partage sont des moyens pour le 

retrouver en vérité. Soyons-en certains, le Seigneur ne nous 

abandonne pas. Il nous appelle inlassablement à revenir vers lui de tout 

notre cœur. C’est maintenant le moment favorable, le jour du Salut. 

Que cette bonne nouvelle nous remplisse de joie ! Je vous souhaite 

alors un joyeux carême. 

François, votre curé. 
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Invitée du Trait d’Union 
 

L’invitée de ce Trait d’Union est  

l’équipe de la préparation au Baptême. 
 

« Je t’ai appelé par ton nom. Tu as du prix à mes yeux.  

Tu es précieux pour moi et moi je t’aime.  

Ne crains pas car je suis avec toi. » 

 Ce verset d’Isaïe, le Seigneur le dit aujourd’hui à chacun 

d’entre nous depuis le jour de notre naissance et déjà bien avant ! 

C’est pourquoi l’Eglise accueille chaque enfant, ou chaque femme ou 

homme par le baptême. 
  

Ici, dans notre paroisse Saint-Nicolas, c’est l’équipe baptême, 

Jean, Raphaëlle, Sigolène et moi-même, Catherine, aidés par nos 

célébrants, qui avons la mission d’accueillir les familles qui demandent 

le baptême pour leur enfant. 
  

Nous voudrions remercier les membres du secrétariat 

paroissial, particulièrement Brigitte, qui sont le lien entre les familles 

et nous-mêmes. 
  

La plupart du temps, il s’agit de petits enfants. Nous 

rencontrons alors les parents. Nous échangeons avec eux sur le sens 

du baptême, comment être chrétien aujourd’hui, comment être parent 

chrétien. Car ce sont eux, les parents, aidés du parrain et de la 

marraine ainsi que des grands-parents, qui seront responsables 

d’ouvrir l’enfant à l’amour de Dieu. Dans un 2ème temps, les parents 

rencontrent le célébrant et, si le baptême est communautaire, ce sont 

plusieurs familles, aidées du célébrant et de l’un d’entre nous, qui 

préparent la célébration.  
  

Chaque année, des enfants en âge scolaire demandent le 

baptême. Quelle joie pour l’Eglise que ces enfants, avec l’aide de leurs 

parents, accomplissent eux-mêmes cette démarche de demande du 

baptême ! Nous les accompagnons dans un parcours de catéchèse 

jalonné de 4 étapes dont plusieurs ont lieu au cours de nos 

célébrations eucharistiques. 
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 Depuis septembre dernier, nous désirons  manifester encore 

davantage combien nous formons l’Eglise, c’est pourquoi nous proposons 

aux familles de venir présenter l’enfant, futur baptisé, à la 

communauté paroissiale au cours de  la messe du dimanche qui précède 

le baptême. 
  

Et enfin, nous avons concrétisé un projet qui tenait au cœur de 

notre curé ainsi qu’à toute l’équipe baptême: nous avons  invité à la 

messe du dimanche 5 février, à 11h tous les enfants nouveaux baptisés 

de l’année et leurs familles, pour célébrer cette joie d’être amis de 

Jésus ! Fête que nous avons poursuivie l’après-midi en nous réunissant 

au foyer autour d’un goûter. 
  

Nous pourrons dire comme Siméon lorsque Jésus a été 

présenté au temple par ses parents : « Mes yeux ont vu le Salut que tu 

as préparé au monde, lumière pour éclairer les nations et gloire 

d’Israël, ton peuple ! » 

Catherine Stappaerts. 
 

Et poursuivons avec… 
 

 

L’écho de la rencontre  

des familles des baptisés. 
 

« Chère Emma,   

Il y a quelque temps, tu étais accueillie dans la famille des baptisés. A 

travers des gestes et des paroles, Jésus te disait : « Emma, je t’aime, 

tu comptes beaucoup pour moi ! » Nous avons eu beaucoup de joie à te 

rencontrer ainsi que ta famille ! 

 Si tu veux bien, dis à tes parents que nous prévoyons de nous 

revoir, avec d’autres parents pour voir comment découvrir Jésus qui 

t’aime. 

Le dimanche 5 février 2023 

• A 11h, messe paroissiale à l’église Saint-Nicolas. Bienvenue aux 

familles des baptisés. Chacun recevra la colombe en bois, 

symbole de ton baptême,  accrochée au panneau dans le fond 

de l’église. 
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• Toute la famille est également invitée à 15h, au foyer, 65A rue 

Gaston Bary  1310 La Hulpe. Au programme : goûter, 

témoignages et partages. Nous prévoyons un coin jeux, dessins 

et lecture. 

Dis bien à tes parents qu’ils auront l’occasion de rencontrer 

d’autres familles et que nous comptons beaucoup sur eux !  

Bien à toi. 
 

   Les prêtres de la paroisse, François, Emile et Simon 

          L’équipe de catéchèse, Catherine, Jean, Raphaëlle et Sigolène » 

 

Ce sont de nombreux enfants qui, comme Emma, ont reçu cette 

invitation par l’intermédiaire de leurs parents ! Une vingtaine de 

familles ont rejoint l’église pour l’eucharistie de 11h. A l’accueil, chaque 

baptisé a reçu la petite colombe à son nom. Ce fut une assemblée 

nombreuse, joyeuse, vivante, priante…et un peu bruyante qui a célébré 

la messe. La chorale des enfants nous y a bien aidé ! La liturgie 

adaptée a fait le plein de petits enfants ! Pour chanter « Notre Père », 

notre curé François a appelé toutes les familles à entourer l’autel. 

 C’est pour la proximité avec la fête de la chandeleur que nous avons 

invité les nouveaux baptisés. Le 2 février, au milieu de l’hiver, c’est la 

fête de la lumière. En effet, lorsque Marie est 

allée présenter Jésus, son enfant, au temple, 

celui-ci a été reconnu par un vieillard, Syméon. 

C’est lui qui a appelé Jésus, « lumière des 

nations ». Quel beau lien avec l’Evangile de ce 

dimanche 5 février : « Vous êtes la lumière du 

monde ! » Au jour de notre baptême, nous avons 

reçu un cierge allumé. Il indique la présence de Jésus dans notre vie 

mais aussi que nous sommes une lumière pour les autres. 

L’après-midi, nous nous sommes retrouvés au foyer pour un moment 

convivial. L’assemblée était plus réduite mais chaleureuse. Les 

jeux, livres et dessins ont fait le bonheur des petits enfants ! 

Raphaëlle a expliqué aux parents présents la paroisse, la 

catéchèse, les activités pour enfants, pour les jeunes,…Sigolène 

nous a partagé comment prier avec des petits enfants. La 

proposition de prière est jointe à ce compte rendu. J’ai moi-même 

proposé une petite vidéo et raconté des anecdotes de grand-mère 
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de petits enfants parfois bien turbulents ! François a, à son tour, 

remercié les familles de s’adresser à la paroisse. Il a insisté pour 

dire combien notre église Saint-Nicolas est la maison de tous, 

petits et grands. Donc, n’hésitons pas à venir, même avec des 

enfants qui bougent et circulent dans l’église, même avec des 

enfants agités. Cela ne dérange pas. Nous sommes tous, petits et 

grands, les bienvenus ! Nous avons terminé notre rencontre par un 

délicieux goûter sous forme « d’auberge espagnole ». 

 Je terminerai en parlant de nous tous, engagés, paroissiens, 

chrétiens : « Voyez comme ils sèment ! (s’aiment) ».   
 

                                                  Catherine Stappaerts 

Proposition de prière pour les petits :   

 Ta prière peut ressembler aux 5 doigts de la main.  

• Tu commences en faisant le signe de la croix pour dire bonjour 

à Jésus.  

• Puis tu peux demander pardon au 

Seigneur pour le mal que tu as pu 

faire dans la journée.  

• Tu remercies Dieu pour les beaux 

moments de ta journée.  

• Puis tu lui confies tes intentions.  

• Enfin, dans la paix et le silence  

      de ton cœur, tu accueilles son amour  

      et tu lui dis combien tu l’aimes  
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Echos d’une pièce de théâtre 

PAUVRE VIEUX VINCENT ! 

Le 11 décembre dernier nous avons eu le plaisir d’accueillir dans notre  

église la compagnie Catécado, théâtre religieux burlesque,  

mis en scène par un habitant et paroissien de La Hulpe, le diacre Luc Aerens.  

La pièce met en scène la vie de Saint Vincent de Paul  

au profit de… la Conférence de la Saint-Vincent de La Hulpe. 

En voici l’écho. 

Allons, je vous dis tout : je me lance dans un article sur le spectacle en 

question. Pour une fois, mon dos m’autorise à m’installer devant mon 

ordinateur et je commence en recopiant le texte d’un refrain de la 

pièce, puis je me lance dans la belle histoire. Une colonne de mots se 

place à droite. Je veux l’enlever et... tout disparaît... Je cherche 

désespérément à retrouver mon article... et voilà que je tombe sur 

celui que j’ai écrit en 2017... sur «  Don Bosco » par Catécado...article, 

vous vous en doutez, fort élogieux. Et j'ai terriblement envie de le 

recopier tout bêtement. D’accord, ça ne se fait pas. Et puis, ce n’est 

pas vraiment la même histoire... 

Retrouvons donc ce « pauvre vieux Vincent » dans ce XVIIème siècle 

que j’ai toujours tant aimé. Oui, toute jeune,  je me rêvais à la cour de 

Louis XIV, avec Corneille, Racine, Molière, Lulli et tant d’autres. Le 

château de Versailles et ses jardins, je m’y voyais...  

Et voilà que dans une revue pour jeunes demoiselles, je découvre un 

autre univers : des rues sales, des gens en guenilles qui, quand ils en 

attrapent, mangent des rats... 

Les maladies, la misère, les morts de faim, de froid... Et soudain au 

milieu de tout ça un homme qui se bat tant qu’il peut. Avec lui, ce roi 

qui fait rêver, et sa maman, sa famille... je découvre Monsieur Vincent 

et je suis pleine d’admiration. Il restera dans ma tête et mon cœur. 

Aussi, je crains toujours une nouvelle évocation qui abîmerait cette 

belle image. Je connais donc déjà la Compagnie Catécado et j’aime son 
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travail. J’y vais donc sans trop de crainte, et j’ai raison.  25 ans 

d’existence, 16 spectacles, des milliers de spectateurs en Belgique, 

France, Canada, Italie, Suisse... Je ne suis pas déçue. La magie est là,  

dans le chœur de notre église Saint-Nicolas. Quand Luc Aerens entre 

en scène, on croit voir vraiment St Vincent de Paul, c’est saisissant. 
 

Merci aux paroissiens qui nous ont proposé ce spectacle et se vouent à 

l’aide des plus démunis dans notre paroisse... qui pourrait parfois faire 

penser à la cour de Versailles... eh oui, il y a chez nous, tout près de 

nous, oui, parmi nous, des concitoyens qui se heurtent aux pires 

difficultés. Vous en trouverez d’autres échos. 
 

Alors, se souvenir de ce « Pauvre vieux Vincent », le plus possible, et le 

faire en profitant en plus d’une prestation vraiment professionnelle de 

théâtre religieux burlesque, c’était un grand moment.  
 

Je vous l’offre quand même, le refrain de la chanson :  
 

Avec le froid qui les menace 

Ils sont vos maîtres devant Dieu 

Avec la faim qui est tenace 

Servez-Les donc de votre mieux 

Ainsi parlait ce vieux Vincent 

A ses amis, ses confidents 

Ainsi te parle ce vieux Vincent 

A toi, aujourd’hui, maintenant. 
 

 Merci à tous, merciiiii 
 

Marie-Anne Clairembourg.  
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Echos des veillées ‘’Sourire’’ ! 

 
 

Petits et grands, nous nous sommes retrouvés pendant l’Avent, une fois 

par semaine, pour danser, chanter, prier pour préparer nos cœurs à la 

naissance de Jésus ! 

Nous laissions de côté les devoirs, le repas, les activités, le froid… 

pour Jésus ! 

Pour nous réchauffer, nous commencions par bondir de joie et par 

frapper des mains sur les airs des instruments pour montrer à Jésus 

notre joie d’être dans sa maison. 

Ensuite, nous demandions à l’Esprit-Saint, notre ami, de demeurer en 

nous, de nous apprendre à aimer Jésus et à le faire aimer ici-bas. 

Nous avons écouté avec attention la lecture de la Bible pour nous 

rapprocher encore de Jésus, pour apprendre à mieux le connaître. 

Nous chantions beaucoup et cela nous donnait beaucoup de paix. 

Nous pouvions aussi nous prosterner 

devant Jésus pour l’adorer, le 

remercier, lui demander pardon, lui 

demander de l’aide… Avec un cœur 

brûlant d’amour, simplement être plus 

souvent en présence de Celui qui est 

l’essentiel dans nos vies.  

Nous remercions chaleureusement 

père François et père Simon de nous 

avoir accompagnés lors des veillées 

‘sourire' et tout spécialement 

Véronique Herpoel de nous avoir 

partagé tout son amour pour la Sainte 

Famille et de nous avoir guidés par 

ses louanges et ses prières pour être 

toujours unis à Jésus. 

Aide-nous Seigneur, à continuer à te prier chaque jour à la maison et 

dans Ta maison.  

Samuel, Joseph, Timothée, Gaspard et Céleste Morel 
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Voici quelques témoignages des enfants et des parents :  
 

‘J'aimais juste tout. J’étais triste que ça s’arrête si vite. Ce que j’ai 

préféré c’est quand on chantait en rond en se donnant tous la main.’ 
 

‘J’aimais beaucoup prier entourée de 

plein d’instruments.’ 
 

‘En famille nous avons beaucoup aimé 

venir aux veillées sourire. Ce cœur à 

cœur avec le Seigneur en famille nous 

ressource et recharge nos batteries! 

On peut en redemander? :) ‘ 
 

‘En famille et avec d’autres familles, 

nous avons chanté, dansé, loué et 

adoré en veillant la venue de l’enfant 

Jésus. Merci pour cette belle 

initiative qui nous a mis le sourire 

dans nos cœurs.’ 
 

Nous, parents, avons le désir de prendre du temps en famille avec 

Jésus mais notre vie quotidienne remplie à 100% par le travail et 

autres obligations nous empêche de concrétiser ce besoin. Le rendez-

vous proposé par la paroisse avec les veillées sourire nous a donné la 

chance de pouvoir enfin réaliser ce grand désir d'un temps de prière 

avec nos 5 enfants. En plus, le rêve : cela n’a pas été vécu comme une 

contrainte par nos enfants, au contraire : ils ont énormément aimé et 

réclament d’y retourner car la forme est joyeuse, même festive 

(louange avec gestes, en dansant...) et hyper adaptée à eux (prière 

guidée, changements de lieux, gestes et postures...)  

Merci la paroisse de La Hulpe ! 
 

*************************************************** 
En 2023 se tiendront, à Lisbonne, les  

Journées Mondiales de la Jeunesse (JMJ).  

Elles auront lieu du 1er au 6 août. 

Trouvez les renseignements sur le site 

https://jmjbelgium.com/ 

https://jmjbelgium.com/
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Echos des Unités Saint-Exupéry  

& Saint-Nicolas de La Hulpe 
 

Deux veillées de Noël sous le signe du partage. 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les 21 et 22 décembre 2022, le Père François a convié les Unités 

sœurs de La Hulpe à célébrer Noël, l’unité des Guides Saint-Exupéry 

et l’unité des Scouts Saint-Nicolas. Ces deux messes spécialement 

adaptées aux enfants, ont également rassemblé les familles des 

animés et des chefs mais aussi de nombreux paroissiens.  
 

Le Père François a profité de ce rassemblement pour rappeler le 

message d’amour de Jésus envers son prochain. Plus que jamais, en ces 

temps troublés et incertains, la célébration de la naissance de Jésus 

doit être source de paix et de joie.  
 

Dans la tradition chrétienne, Noël représente avant tout un temps 

d’offrande, d’amour et de paix. C’est aussi une fête familiale ainsi que 

l’occasion incontournable de se réunir et de partager. Ce sont toutes 

ces valeurs que les Scouts et les Guides portent au quotidien. 
 

Lors de ces deux veillées, les Guides et Scouts de La Hulpe se sont 

particulièrement investis. Une chorale a ainsi été mise en place. Après 

plusieurs répétitions, une dizaine d’animés et de chefs accompagnés 

par la guitare de Pierrot ont entonné des chants de Noël pendant les 

célébrations. 
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Autre temps fort de ces veillées : les 

saynètes jouées par quelques enfants. Ils 

nous ont raconté un conte de Noël avec 4 

flammes dont celle de l’Espérance qui 

rallume la flamme de la Paix, de l’Amour 

et de la Foi. 

Et comme chaque année, les Unités ont 

répondu à l’appel aux dons lancé par la 

Conférence Saint-Vincent-de-Paul de La 

Hulpe. Grâce aux denrées récoltées, les 

fêtes de fin d’année de nombreuses 

familles dans le besoin ont pu être 

égayées.   

 

Nicolas Penson, 

pour les Unités Guides et Scoutes de La Hulpe. 
 

****************************************** 
 

 

 

 

 

 

 

 

Le Carême est un cheminement personnel vers Pâques. 

Nous sommes invités à vivre cette période en utilisant les 

moyens qui nous permettent de revenir vers l’essentiel et de 

revivifier ainsi notre relation avec le Seigneur, notre Dieu. 

Certains moyens, comme la prière, le jeûne et le partage 

peuvent nous y aider s’ils sont « orientées vers Dieu et pas 

vers nous-mêmes » comme nous le précise  

François, notre curé, dans son éditorial. 
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Echos de la messe télévisée de Noël. 
 

Le jour de Noël, ce 25 décembre 2022, la messe de 11h a été retransmise en 

Eurovision depuis notre église Saint-Nicolas.  

Par le biais de la télévision, une grande partie des téléspectateurs de l’Europe 

ont pu suivre la messe de Noël, célébrée par notre évêque Mgr Hudsyn,  

en présence des prêtres de notre paroisse et de  

notre communauté paroissiale.  

En voici l’écho. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

Quelle effervescence dans notre paroisse depuis que l’on nous a 

annoncé que la messe du jour de Noël serait retransmise ! Une messe 

normale ? Oui mais pas que… il faudra être capables de respecter un 

timing minutieux, des exigences techniques qui ne nous viennent même 

pas à l’esprit et pour couronner le tout, il faut des chants et des 

lectures en 4 langues ! 

Très vite tout est mis en place. Les différentes chorales se sont 

regroupées pour ne former qu’une belle unité. Je cherche et trouve 

des lecteurs parlant couramment italien, anglais et néerlandais. Père 

Simon forme les acolytes car avec l’évêque qui nous honore de sa 

présence, il y a quelques particularités à intégrer. L’équipe qui fleurit 

notre belle église n’est pas en reste, nous avons été gâtés par de 

belles compositions de roses de Noël ! Tout cela coordonné par Eva et 

père François… j’imagine quelques moments bien remplis de 

préoccupations. Pour porter dans la prière la messe télévisée, ceux qui 

y participeront et ceux qui la regarderont, une neuvaine est mise en 

place. Rien de tel que de demander au Seigneur de nous aider, Il peut 

tout !  
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L’agitation pendant les répétitions me laisse perplexe… comment 

pourra-t-on avoir une messe recueillie avec autant de monde qui doit 

courir dans tous les sens, des instructions qui fusent de toute part, 

des caméras et des câbles dans tous les recoins ? Le plus déroutant 

pendant les répétitions était pour moi le moment de la consécration… il 

y a les paroles, les gestes, mais comme le pain et le vin ne sont pas 

présents, ce n’est pas une vraie consécration. C’est comme une messe 

mais en « semblant ».  

Le jour de Noël, tout le monde 

est sur place à 9 heures, un peu 

tôt après le réveillon de 

Noël ☺…, mais la joie de Noël 

est bien présente dans le cœur 

de tous. Une dernière 

répétition (un filetage comme 

on dit dans le jargon : oui j’en ai 

appris des choses !), quelques conseils, une petite pause et la « vraie » 

messe peut enfin commencer.  

Moment de silence et puis… quelle belle messe ! Une profonde ferveur 

règne dans l’assemblée, les chants nous portent dans la prière, les 

acolytes, nos prêtres et notre évêque, Mgr Hudsyn, avancent vers 

l’autel. Les techniciens se font tellement discrets que j’en ai oublié 

qu’ils sont présents. Personnellement je suis toujours touchée quand 

Astrid et Christophe chantent les psaumes ensemble : un bel exemple 

de l’amour humain au service de l’amour de Dieu. La messe se déroule 

dans un beau recueillement et se termine de manière festive avec tous 

les enfants qui, réunis devant la crèche laissent éclater leur joie : « il 

est né le divin enfant » ! 

Amélie Ranjard. 
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Echos d’une soirée festive au Foyer. 
 
Le 9 décembre dernier, nos jeunes des groupes #Nico et #Suismoi, ont invité 

les personnes un peu solitaires et un peu plus âgées de notre communauté 

paroissiale pour un repas de Noël quelque peu spécial ! 

Laissons Marie-Anne vous emmener, avec sa verve habituelle,  

au cœur de cette belle soirée.   

 

De grand matin... 

 

De grand matin, j’ai rencontré le train de trois grands rois qui 

partaient en voyage... 

 

D’abord, ce n’était pas le matin, c’était le soir. Y avait des trains, pas 

tout près mais pas loin, à la gare. Et surtout, il n’y avait pas trois rois, 

mais quatre, pas si grands que ça... 

Drôle d’histoire, surtout si on la raconte en février, bien après Noël et 

la fête des rois, et encore plus loin de cette soirée de vendredi où les 

jeunes paroissiens de La Hulpe faisaient la fête aux personnes un peu 

seules, un peu plus âgées de notre communauté. 

Cette jolie tradition interrompue par ce virus infernal est enfin 

revenue pour le plus grand bonheur de tous. Comme les années passées, 

 on avait rassemblé des femmes, des hommes, qui vivent parfois 

difficilement la solitude. Tout le monde a droit à la joie de Noël et si 

on espère que les jours des fêtes de fin d’année seront des occasions 

de grands rassemblements familiaux pour tous ceux qui se sont 

retrouvé au Foyer ce soir-là, on voulait quand-même leur assurer une 

première soirée de bonheur dans la joie de Noël, de la fête de la 

naissance de Jésus. Donc, les jeunes des groupes #Nico et #SuisMoi 

et leurs animateurs, Valérie et Eva, ont invité non seulement les 

personnes un peu seules mais aussi notre clergé, garni le Foyer, 

disposé et dressé joliment les tables, choisi des musiques, préparé un 

buffet, tout ça avec les jeunes avec lesquels nous avons monté aussi, 

comme toujours, un spectacle.  

Restait dans nos mémoires, et surtout dans celles de nos ordinateurs, 

cette belle histoire qui avait connu un certain succès en son temps : Le 

quatrième roi mage. 
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C’est celui dont on ne parle jamais, sauf pour citer son nom, Artaban. 

Oui, c’est lui, qui, quand il a su la prodigieuse naissance divine, a acheté 

trois diamants magnifiques pour les offrir au Fils de Dieu. Mais sur le 

chemin de Bethléem, il rencontre des gens qui ont besoin de son aide. 

Il leur partage les diamants et leur donne de son temps. Résultat, il 

arrive trop tard à la crèche et sans cadeau... Je ne vous en dit pas plus 

mais je vous rassure, l’histoire se termine bien pour tout le monde. 

Avec les enfants, nous avons présenté cette histoire : certains lisaient 

le texte, d’autres mimaient les personnages, d’autres encore 

assuraient les lumières, le décor. Tout ça avait évidemment été 

préparé, répété. Chacun avait participé à la recherche des costumes, 

des accessoires et c’est dans cette belle histoire que nous avons 

emmené nos invités après les avoir gavés des mets traditionnels 

préparés par les jeunes et leurs parents. Moi, j’ai apporté  des boudins 

de toutes les couleurs... 

On a beaucoup parlé, communiqué pendant toute cette soirée. J’ai 

appris à mieux connaître des personnes que j’avais simplement 

croisées. Nous avons eu de jolis contacts. C’était Noël et Nouvel-An à 

l’avance, et aussi la Nuit des Rois. 

En fait, vous savez où les enfants reçoivent des cadeaux pas à Saint-

Nicolas, pas à Noël mais à l’Epiphanie ? En Espagne... Eva le savait... 

Merci à elle et toutes celles qui ont participé à la préparation de cette 

belle soirée. 

A l’année prochaine ? 
 

Marie-Anne Clairembourg. 

 
 

 

Après la belle 

représentation 

théâtrale des 

enfants,  

un beau buffet 

festif et varié 

attendait  

les invités. 
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Echos de la vie à l’école Notre-Dame 
 

 

 

 

Tous les élèves se sont retrouvés en ce lundi 9 janvier pour entamer 

cette nouvelle année 2023.  Après s’être souhaité plein de bonnes 

choses, nous nous sommes rapidement mis au travail. 

L’épiphanie fut fêtée dans de nombreuses classes.  Les rois et reines 

d’un jour étaient très fiers. 

 

Comme chaque année, l’école participe à 

l’opération Iles de Paix.  Une belle récolte 

d’argent donnera les moyens aux plus démunis de 

pays lointains de pouvoir gérer au mieux leurs 

ressources.  

 

Les ateliers Cap 

Sciences se sont 

poursuivis dans 

plusieurs classes. 

Ce jeudi 1° février, une 

bonne odeur de crêpes 

flottait dans toute 

l’école.  C’était aussi 

l’occasion pour les plus grands de revoir la règle de 3, les capacités et 

les masses.  Mais bien sûr, le plus important fut la dégustation… miam… 
 

Tous les quinze jours, le vendredi matin, les parents et les élèves de la 

classe de Mme Sophie et Mme Emeline en accueil, première maternelle 

se retrouvent lors d’un moment appelé « café papote ».   C’est 

l’occasion pour les parents de se rencontrer, de tisser des liens et de 

connaître aussi les amis de la classe. 
 

Le carnaval approche à grands pas et les préparatifs pour le cortège 

dans les rues de La Hulpe battent leur plein.  Le vendredi 17 février, 

en matinée, nous défilerons dans les rues, avec les autres écoles du 
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village pour terminer par un rassemblement sur le parking de la maison 

communale. Cela risque de faire du bruit…. 

 

Notre projet d’immersion en 

anglais démarre très bien.  

Des inscriptions arrivent 

chaque semaine.  Si vous 

êtes intéressés par ce 

projet, ne tardez pas à 

prendre rendez-vous et à 

inscrire votre enfant.  

 
 Madame Defrenne, 

directrice. 

 
 

Echos de la vie à l’Institut Saint-Léon. 
 

L'hiver s'est installé et la vie continue à St Léon. 

 

Le vendredi 16 décembre, nous avons accueilli les parents et leurs enfants à 

notre marché de Noël : l'occasion de se retrouver autour d'une boisson 

chaude, d'écouter des chants de Noël fredonnés par les élèves de maternelle 

et de primaire. 

Différents stands exposaient les bricolages des enfants et aussi quelques 

sucreries typiques de Noël. 

 

  Le mercredi 21 décembre, 

toute l'école s'est rendue à 

l'église pour une célébration de 

Noël. Cette fête n'est pas que 

l'échange de cadeaux, c'est un 

moment où on se souvient de la 

naissance de Jésus, où on pense 

aux personnes qui traversent 

des difficultés, où on est 

ensemble, où l’espérance nous                        

rassemble. 
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Le conte des 4 bougies. 
 

 

Nous sommes en famille, un soir de Noël. Toute la 

maisonnée parle et rit pendant que deux enfants se 

glissent dans la salle à manger et s’approchent de la 

table décorée.  

Au milieu des décorations, les enfants remarquent 

quatre belles bougies dont les flammes brillantes 

dansent pleines de vie et semblent tenir conversation… 

 

  

 

Flamme de la paix :     

« Moi, je suis la lumière de la paix, et je me demande pourquoi je brûle ? Qui 

croit encore en la paix ? Regardez ces guerres, partout… Ces gens innocents 

qui meurent… Regardez les disputes, les bagarres, les mots qu’on se dit 

parfois… Je suis la lumière de la paix et je ne sers à rien ! Personne ne désire 

plus m’accueillir ou me propager… » et la bougie de la paix s’éteint.  

 

La deuxième flamme prit aussitôt la parole :   

Flamme de l’amour : 

« Moi, je suis la lumière de l’amour et je me demande aussi si je vais continuer 

à brûler. Aujourd’hui, les gens s’enferment et ne 

pensent qu’à eux… Leur seule ouverture, c’est 

l’écran de télé ! Là, ils voient bien qu’il y a plein 

d’enfants qui n’ont pas à manger ou qui souffrent 

; ils voient aussi, d’un œil distrait, les reportages 

sur les personnes seules et sur les gens 

malheureux… Ils voient tout cela mais ils restent 

assis dans leurs fauteuils… Ils ne font rien… Ils 

ne bougent pas le petit doigt. Et moi, je vis pour 

être donnée, pour être partagée… Alors à quoi 

bon vivre, à quoi bon continuer à brûler ? » et la 

bougie de l’amour s’éteint.  
 

 

La troisième bougie de Noël prit la parole :    

Flamme de la foi : 

« Moi, je suis la lumière de la foi. Cela fait des années que je dis : « Ayez 

confiance en Dieu ! Il est là avec nous ! Il peut nous accompagner, nous 

épauler, nous porter… » Mais qui croit en ces paroles ? Qui a confiance en Dieu 

? Qui s’appuie sur Lui ? Je crois que, moi aussi, je suis inutile… Les gens n’ont 

plus besoin de moi… » et la bougie de la foi s’éteint.  
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Il ne restait plus qu’une flamme et les enfants étaient devenus tristes parce 

que la belle table de Noël était presque dans l’obscurité.   

Les enfants dirent à la dernière flamme:« Alors, toi aussi tu vas t’éteindre ? »  
 

Seule, mais plus vive que jamais, la quatrième flamme lui répondit :  

Flamme de l’espérance : 

« Non ! Je veux continuer à briller ! Toujours ! Je suis la lumière de 

l’espérance… C’est moi qui vous permets de tenir pendant les moments de 

tristesse, de découragement. Je suis la lumière qui jaillit dans la nuit, dans la 

tristesse, dans le froid, pour illuminer la vie des gens. Je suis le petit enfant 

de Bethléem qui sème et qui sème encore, et qui rallume toutes les lumières 

éteintes… Et je serai toujours là ! »  

Les enfants comprirent que la flamme Espérance pouvait redonner vie à toutes 

les autres flammes. Il faut juste que tous ensemble, on décide d’agir pour que 

le monde soit plus beau et on pourra rallumer ces bougies et des étoiles dans 

la nuit.  

Les enfants rallument les bougies grâce à la flamme de l’espérance et disent :  

« Pour que le monde soit plus beau, nous voudrions allumer des étoiles dans la 

nuit. Nous allumerons des étoiles de paix, d’amour et de foi, nées de nos mains 

qui agissent ensemble et qui s’unissent grâce à l’étoile de l’espérance. ».  

 

 

 

Ce moment de Noël fut un réel moment de partage. 

Nous avons également donné les colis préparés pour  

La « Saint Vincent ». 
 

 

La classe d'accueil s'agrandit : 4 nouveaux copains sont arrivés, il y a de 

l'ambiance !! 

Depuis janvier les jeunesses musicales font découvrir l'univers de la musique 

aux accueils, 1ères et 2èmes maternelles.  

Chants, instruments, rondes, histoires sonores égaillent les petits. 
 

Le jeudi 2 février les 1ères maternelles ont des crêpes pour la Chandeleur : 

cela nous permet d'aborder les mesures de grandeurs, le vocabulaire culinaire 

et apprendre à suivre les étapes d'une recette. 
 

En 3ème maternelle, les enfants découvrent la méthode de lecture Alpha. 

A travers une histoire, ils découvrent des personnages qui ont la forme d'une 

lettre et qui émettent leur son. 

• les voyelles sont représentées par des messieurs ou des dames 

• les consonnes par des objets ou des personnages imaginaires. 
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Partir d'un conte rend l'enfant autonome et actif dans son apprentissage et 

favorise le "déclic" lecture. 

Dès que l'enfant a compris le principe, il devient capable de former et de 

déchiffrer ses premiers mots avec les Alphas. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les P2 participent au recensement des oiseaux de leurs jardins. Il y a quatre 

étapes dans ce projet :  observer, identifier, dénombrer et renseigner sur le 

site www.natura;be/oiseaux 

Cette action est menée du 4 au 5 février et tous les citoyens peuvent y 

participer. 

Cet évènement permet aux élèves  d'être sensibilisés  à l'environnement et à 

l'importance de préserver les espèces qui nous entourent. 
 

 

 

 

 

La nature avec nous ! 

 

 

Nos P6 ont participé au tournoi de crosse 

canadienne et ils ont terminé « premiers » : 

BRAVO à nos champions et en route pour la 

demi-finale. 

 

 

 
 

Voici quelques dates à retenir : 

- 10 février : soirée ciné kids organisée par l'association des parents 

- 17 février : Carnaval 
 

Madame Chrispeels,  

directrice .    
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Questionnement ! 
 

 

« L’Eglise en hiver… » 
 

Le regard du prêtre.  
Une chronique d’Éric de Beukelaer (1) 
Parue dans ‘’La Libre Belgique’’ du 6 décembre 2022. 

Titre de la rédaction. Titre original : "L'Eglise en hiver..." 
 

 

Il y a quelques semaines, un festival préparatoire aux Journées 

Mondiales de Jeunesse (JMJ), rassembla 1200 jeunes catholiques à 

l’abbaye de Maredsous. Un événement, magistralement orchestré par 

la pastorale des jeunes. Présent à cette rencontre, un prélat d’origine 

étrangère me confia : “Je suis impressionné par tous les efforts 

déployés”, ajoutant aussitôt, “mais je me demande pourquoi ceux-ci 

récoltent si peu de fruits : baisse de la pratique dominicale, 

éloignement des institutions chrétiennes, chute vertigineuse des 

vocations à la vie consacrée”. 
 

La question mérite d’être posée. Pourquoi l’Église catholique peine-t-

elle à se déployer dans un pays où jadis, elle fut omniprésente ? Il 

serait injuste d’accuser les catholiques belges de tiédeur. Des 

ecclésiastiques paresseux et des paroissiens apathiques se 

rencontrent, mais il y a également l’héroïque énergie déployée par tant 

de prêtres, diacres et acteurs pastoraux laïcs, ainsi que le généreux 

dévouement de milliers de bénévoles. Serait-ce alors dû au 

positionnement de l’institution ecclésiale ? Plusieurs idéologues tradi’s 

et progressistes aiment jouer sur ce registre-là. Soyons pourtant 

lucides : est-ce le retour au latin et à la soutane, ou bien la 

généralisation d’un clergé marié et ouvert aux femmes, qui fera en 

sorte que la jeunesse se tournera vers le Christ ? Ces questions ont 

leur importance, mais elles ne touchent pas à l’essentiel. Il en va de 

même pour les scandales qui ont ébranlé l’Église. S’ils entament la 

crédibilité de l’institution catholique, l’enjeu central se situe ailleurs : 

comment faire en sorte que nos contemporains découvrent en Christ 

leur   Sauveur  et   qu’ils   comprennent  que   Son   Évangile  est  

bonne nouvelle ? 
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Le ressac de l’Église s’explique avant tout par un changement de 

société. Le matérialisme qui façonne les cœurs et les âmes dans notre 

pays de vieille tradition catholique, distrait nos contemporains de la 

spiritualité. Si certains y viennent tard après échecs et désillusions, 

d’autres cherchent à remplir leur vide existentiel, au mieux par la 

consommation, au pire par une fuite dans l’alcool ou les narco-paradis. 

La santé mentale de la population est au plus bas et le taux de suicide 

au plus haut, mais peu y voient une corrélation avec le vide des 

églises… À l’exception des fondamentalistes et leurs pièges sectaires. 

Notre rapport à la vie spirituelle est assez semblable à l’approche du 

mariage : nos grands-parents y entraient et y restaient par 

conformisme social ; aujourd’hui, il faut un peu de chance, davantage 

de volonté et encore plus d’idéal pour qu’un couple tienne. Il en va de 

même pour la spiritualité en général et la religion en particulier. 

Comparer un jeune qui fréquente sa paroisse aujourd’hui avec son 

grand-père, c’est mettre en parallèle deux mondes totalement 

différents. Le choix religieux se fait désormais à contre-courant, 

suite à une expérience spirituelle personnelle. Ceci engendre un 

catholicisme d’un autre genre que la religion socialement implantée 

d’antan. Ce qui n’est ni mieux, ni moins bien : il s’agit d’une époque 

nouvelle, voilà tout. 
 

Faut-il pour autant se résigner à ce que l’Église demeure une réalité 

marginale dans la société ? Nullement. Contemplons la nature en hiver : 

elle semble morte et pourtant, en silence se prépare l’éclosion du 

printemps nouveau. Il en va de même pour l’œuvre du Royaume. À 

chaque carrefour de l’histoire, le corps ecclésial se fabrique 

patiemment les anticorps dont il a besoin pour régénérer la société où 

il est implanté. À cet égard, la Belgique pourrait se révéler un 

laboratoire où se mature l’Église de demain. À condition d’accepter 

d’œuvrer pour une moisson qui ne se lèvera que dans une ou deux 

générations. Une hirondelle ne fait pas le printemps, mais la rencontre 

de ces jeunes à Maredsous pourrait être un bourgeon précurseur d’un 

été à venir. 

Éric de Beukelaer. 
(1) http://minisite.catho.be/ericdebeukelaer/ 

Avec l’aimable autorisation de Monsieur le Chanoine Éric de Beukelaer. 

Source : La Libre Belgique. 
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    «Le meilleur jeûne… »  
 

 

 

Je recommande ce qui suit comme  
le meilleur Jeûne pendant le Carême 

 

- Jeûnez de mots offensants et transmettez seulement  
des mots doux et tendres. 

- Jeûnez d'insatisfaction/ d’ingratitude et  
remplissez-vous de gratitude. 

- Jeûnez de colère et remplissez-vous  
de douceur et de patience. 

- Jeûnez de pessimisme et soyez optimiste. 
- Jeûnez de soucis et ayez confiance en Dieu. 

- Jeûnez de lamentations et prenez plaisir aux  
choses simples de la vie. 

- Jeûnez de stress et remplissez-vous de prière. 
- Jeûnez de tristesse et d'amertume, et remplissez  

votre cœur de joie. 
- Jeûnez d'égoïsme, et équipez-vous de  

compassion pour les autres. 
- Jeûnez d'impiété et de vengeance, et soyez remplis d'actes  

de réconciliation et de pardon. 
- Jeûnez de mots et équipez-vous de silence et de la 

disponibilité à écouter les autres. 
 

Si nous pratiquons tous ce style de jeûne,  
notre quotidien sera rempli de paix, de joie,  
de confiance les uns dans les autres et de vie. 

 

Ainsi soit-il. » 
 

Pape François  (Carême 2017) 
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Lu pour vous. 
 
 

« Au bonheur de vivre » 
Paul Danblon. 

Editions Complexe. 
 

 

 

Au bonheur de vivre 
 

« La foi du croyant me pose problème. Je ne parviens pas, comme le 

font beaucoup d’incroyants, à être indifférent à ce que pensent et 

ressentent les gens qui ont la foi. » 

 

Une petite phrase au dos de ce livre, une petite phrase signée Paul 

Danblon, comme le livre au titre si doux « Au bonheur de vivre » et au 

sous-titre interpellant « Libres propos d’un mécréant ». 

L’auteur, oui, c’est bien le Paul Danblon qui fut pendant 35 ans 

journaliste scientifique à la RTBF, où je l’ai connu, évidemment, et avec 

qui j’avais un vrai lien d’amitié. Il était aussi musicien, compositeur, 

comédien (J’ai vu des photos !)  Il a dirigé pendant quatre ans l’Opéra 

royal de Wallonie à Liège. Et il a écrit plusieurs ouvrages de réflexion. 

C’est vrai, il a été un des fondateurs de la Fête de la Jeunesse laïque 

et d’Europe Terre d’Humanisme. Autant dire que j’étais très curieuse 

de savoir ce qu’il allait nous dire au fil de ces pages, même si nous 

avions déjà abordé souvent le sujet de la religion au cours de 

conversations y compris lors d’un circuit dans une expo avec des 

écoliers. 

Je savais qu’il n’y avait pas chez lui d’agressivité ni de moquerie 

méchante. Mais un livre, quelque 200 pages, j’étais intriguée. Et ce fut 

un beau voyage dans l’esprit et la réflexion d’un homme qui cherche 

honnêtement sa vérité. 

Ce livre est sorti en 2001, quand l’auteur voyait arriver tout 

doucement la fin de sa vie. 

Il l’a découpé en cinq chapitres reprenant des livres de la Bible : 

Genèse - Exode- Lévitique-Nombres-Deutéronome, auxquels s’ajoutent 

deux appendices, extraits du courrier échangé avec des lecteurs d’une 
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première édition. Je n’ai pas une connaissance profonde de l’Ancien-

Testament mais j’ai quand-même relevé 

des interprétations un peu... disons 

rapides... N’empêche, l’exercice est 

beau  ne manque ni d’intelligence ni 

d’intérêt. Au départ, il y a Paul, ce petit 

garçon élevé dans une famille 

traditionnelle et donc 

traditionnellement catholique, pas plus 

que ça, une famille qui suit des codes 

bien pratiques pour donner aux enfants 

une conduite raisonnable : ne pas faire 

les péchés les plus courants, le 

mensonge, la paresse, le vol, la 

désobéissance aux parents et aux 

maîtres, aux « grands » en général, pas 

trop de gourmandise, de vantardise. 

Tout le monde y trouve son compte. On 

va à la messe mais on ne sait pas bien ce 

qui se passe à l’autel. On apprécie au moins Saint Nicolas, Saint 

Antoine, Sainte Rita et les saints patrons. Aux âges requis, on 

participe aux sacrements et, l’Europe est ainsi faite, on fête Noël, 

l’Epiphanie, Pâques, et même l’Ascension, la Pentecôte et la Toussaint 

puisqu’on a congé. 

Mais voilà : le petit garçon grandit. Il n’a pas la chance que ma 

génération a connue d’avoir 15, puis 20 ans dans ce mouvement 

formidable que fut Vatican II, toute cette remise en question, non pas 

de la Foi catholique mais de la façon de la vivre, d’en rayonner. La 

solution la plus simple était pour lui de rejeter d’un bloc un pesant 

fardeau où il ne trouvait pas son âme . Pourtant pas si simple puisqu’il 

se posait encore peu de temps avant de quitter ce monde tant de 

questions auxquelles il ne trouvait pas de réponses. 

Mais nous, si nous sommes bien installés dans notre Foi catholique - 

encore, l’est-on vraiment tout le temps ? - quel est notre intérêt à lire 

son livre ? Tout d’abord, c’est une rencontre avec quelqu’un qui 

s’interroge, qui cherche en toute honnêteté. Ensuite - suis-je la seule à 

m’en inquiéter ? -  parce qu’un retour à d’anciennes attitudes, à des 

rites, à des façons de vivre la liturgie voire la messe et même certains 
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sacrements, si il peut réjouir des très jeunes, peut à nouveau 

provoquer à l’adolescence, à l’entrée dans l’âge adulte un rejet qui 

serait bien malheureux. Qui de nous aurait voulu être à l’origine du 

détachement de la Foi d’un être sincère, intelligent, précieux comme 

Paul Danblon ? 
 

On lui laisse les derniers mots : « Je pense que le laïque est avant tout 

un libre penseur, j’entends une femme ou un homme de pensée libre, 

faisant l’effort certes de recourir à la raison voire à la science chaque 

fois qu’il le jugera possible (...)je pense aussi que de sensibilité 

résolument humaniste, il doit être ouvert aux autres, attentifs à leurs 

propos et à leur démarche, mais que, se faisant, il a le devoir du débat 

d’idées, franc, loyal,  (...) dans lequel il lui revient, certes d’écouter les 

autres , mais aussi de témoigner avec franchise et même avec vigueur 

de ses valeurs et de ses opinions. Le laïque sera ainsi engagé, non 

seulement par l’idée mais aussi par l’action.(...) Le laïque est un homme 

debout. » 

 

Marie-Anne Clairembourg. 

 

******************************************** 
Les sonneurs de Saint-Hubert  

ont accompagné notre célébration dominicale  

et animé l’inauguration de la crèche sur le parvis de l’église 

le dimanche 18 décembre. 
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Réflexion faite… 
 

Bonnes résolutions 
 

C’est vrai, je me trouve assez admirable … 

Au bureau, nous avons atteint nos objectifs, un peu grâce à moi, c’est clair !  

A la maison tout va bien, encore moi… Les travaux sont terminés, grâce à mes 

talents de coordinateur, c’est évident !   

Dans ma fratrie, je suis là pour maintenir un bon équilibre entre nous. Encore 

moi ! 

A la paroisse, bon c’est vrai le clergé est ce qu’il est, mais heureusement qu’il y 

a des gens comme moi pour donner l’’exemple …  

Sans oublier mon quartier où tout le monde m’estime!  

 

Est-ce bien vrai tout cela ?  

Au bureau, ma collègue abat un sacré boulot, sans en faire montre …  

A la maison, ma compagne a toujours le geste ou la parole pour valoriser 

chacun.  

L’entrepreneur qui a fait les travaux chez moi connait son job mieux que 

quiconque…  

Dans ma fratrie, chacun joue sa partition.  

A la paroisse, je m’étonne chaque semaine de la ferveur naturelle qui nous 

réunit autour de nos célébrants, fidèles au poste …  

Dans mon quartier, j’admire nos voisins attentifs aux personnes souffrantes ou 

esseulées….  

 

Dans l’hebdomadaire catholique Dimanche de fin décembre, une réflexion de 

Frère Marc, de la Communauté de Tibériade, m’interpelle : «  les Gens 

cherchent la lumière ... Je crois que le monde cherche aussi un visage ». Et 

d’ajouter : « Et pour moi, il s’agit du visage du Christ ». « Quand on cherche du 

sens, je nous invite à retourner à la source, vers celui qui nous a créé ». Qui, 

poursuit-il , « Nous donne le feu intérieur ».  

 

Bon d’accord, j’ai de belles qualités. Mais cela me suffit-il pour combler ma 

vie ??   

J’observe en moi un manque. Le doute s’insinue dans les interstices de mes 

certitudes.  

Suis-je vraiment si remarquable que cela ? Je finis par m’ennuyer à force de 

ne m’intéresser qu’à mon nombril, à mon petit ego ou admirer mon visage dans 

la glace …  
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J’étouffe dans mon jardin clôturé. Je me sens à l’étroit dans ma voiture ultra 

sécurisée ou dans le parking sous surveillance ou dans mon appartement sous 

alarme en permanence …  

Barricadé … Je me sens seul, isolé par toutes ces barrières matérielles, 

immatérielles … relationnelles. Je voudrais sortir de ma coquille et parler, 

rencontrer, aider, aimer, partager…  

Rencontrer … d’autres visages !  

 

Je repense à mon enfance au village à l’époque où l’on ne fermait jamais les 

maisons … . Je me souviens de ces mouvements de jeunesse où nous partagions 

gaiement. J’ai la nostalgie de ces réunions familiales où nous nous sentions unis 

et heureux d’être ensemble.  

Reliés par un sentiment d’appartenance ou d’adhésion à je ne sais quel « lien 

invisible » qui nous mettait en joie  … Et qui au-delà de la raison apparente de 

nos réunions, nous invitait à une quête plus profonde, plus subtile, plus 

mystérieuse  … qui nous remplissait d’un bonheur diffus, unique que nous avions 

envie de garder et de partager encore et encore …  

 

Mais pourquoi donc ?   

L’explication se trouve peut-être dans les mots de Marc: « retourner à la 

source » …  

Et partager cette eau de vie qui toujours 

désaltère !!  

Ou « Allumer le feu » comme l’eut chanté 

Johnny Halliday ?   

Pour embraser !  

Ce Feu Intérieur qui plus on le partage, 

moins il ne se consume…  

 

Chercher dans le visage de nos interlocuteurs  … ce quelque chose qui nous 

relie …  

Son visage ?  

 

A toi  Johnny,  à toi  Seigneur,  à  toi  mon  voisin  de  gauche  ou  ma  voisine  

de droite …  

«  Oui, oui, allumons le feu » !   

«  Le feu de Dieu ».  

 

En voilà une sacrée résolution … « je dirais même plus » … une résolution 

sacrée.  

Michel Wery. 
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Saint-Vincent de Paul 

Conférence de  

La Hulpe 
 

Collecte de denrées festives 

Merci … Merci … Grand merci ! 
 

Chères paroissiennes, chers paroissiens de l’église Saint-Nicolas,  
 

Nous avons été comblés, mais ce sont surtout les familles, que les 

membres de notre Conférence ont accompagnées et assistent encore, 

qui ont été ravies et surprises par votre générosité. 
 

Un tout grand merci d’avoir alimenté avec autant de variété et de 

cœur les paniers disposés à l’entrée de l’église. 
 

Grand merci aussi aux nombreux 

présents au spectacle sur la vie de 

ce grand Monsieur, Saint-Vincent de 

Paul, qui s’est déroulé dans notre 

église le 11 décembre dernier et aux 

généreux donateurs qui, pour 

certains, n’ont pu s’y rendre. 
 

Un tout grand merci enfin aux jeunes des groupes ♯Nico et #Suismoi 

et à leurs animatrices pour les magnifiques colis-cadeaux préparés 

avec tant de soin et pour l’invitation à leur repas de Noël qu’ils ont 

adressée à nos bénéficiaires. 
 

Merci enfin aux Guides Saint-Exupéry et aux Scouts Saint-Nicolas qui 

ont eu ce geste de solidarité au cours de leur veillée de Noël, au profit 

des plus défavorisés de notre village. 
 

Bonne et Sainte Année 2023 ! Rejoignez notre équipe si vous le 

voulez et si vous le pouvez ! 
 

Monique Ardies, Pierre Courtois, Marjolaine d’Hoop, Eric Goethals, Eric Harmignie, Léon 

et Hala Khanji, Père Emile Mbazumutima, Carla Palmieri, Isabelle Peeters, Michel Pleeck, 

Martine Somerhausen, Anne-Marie Trois-Fontaines, Régine van der Straten, Geneviève 

van Eyll et Guy Verhaegen. 
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Carême 2023.  

Entraide et Fraternité. 
 

 

 

 

 

 

Carême 2023 - Brésil : la terre, c’est la vie !  

Ils et elles résistent pour exister ! 
 

Depuis ces trois dernières années, crises sanitaire, géopolitique, 

climatique, économique, énergétique s’additionnent. Ces crises 

rythment tristement et violemment notre quotidien, à tous et à 

toutes. Dans ce contexte, ce Carême nous offre une nouvelle 

possibilité de nous soutenir mutuellement et de cheminer ensemble 

vers Pâques. Cette année, c’est vers le Brésil que notre regard se 

tourne. À l’occasion de ce Carême, 

Entraide et Fraternité se mobilise 

aux côtés de ses partenaires 

brésiliens qui s’organisent et 

défendent les victimes de l’agro-

industrie, de conflits fonciers et 

de violences, pour leur permettre 

d’accéder à la terre, de vivre dans 

des conditions dignes, de 

s’organiser et de se défendre. 

Ensemble, soutenons ces 

défenseurs et défenseuses de la 

terre qui subissent, tout comme la 

terre qu’ils et elles défendent, les 

conséquences désastreuses des 

projets d’extraction minière et 

hydroélectrique, ainsi qu’une importante répression. 
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Pour nourrir notre réflexion, dans le cadre de cette campagne, 

écoutons le message que Mgr Delville, évêque de Liège et 

référendaire pour les Solidarités, a écrit pour la revue d’Entraide et 

Fraternité : 

 

 

COMMENT VAINCRE LES TENTATIONS DE DOMINATION ? 

Le Carême de partage nous entraîne au Brésil et nous confronte aux 

injustices qui sont vécues là-bas. (…) L’exploitation du Brésil et de 

l’Amazonie révèle des tentations caractéristiques de l’être humain : 

l’appropriation et la domination. Nous aussi nous pouvons être tentés 

de nous approprier les choses et de dominer les gens. Dans notre 

consommation, par exemple, nous négligeons de comprendre d’où 

proviennent les produits que nous achetons et de savoir s’ils ont été 

confectionnés de manière injuste. Dans nos rapports quotidiens, il 

nous vient la tentation de dominer les autres. Le Carême nous montre 

que ces tentations que nous vivons à petite échelle se reproduisent à 

grande échelle dans le monde et suscitent de grandes injustices. 

C’est ce qu’on appelle le péché social. Nous en sommes responsables 

collectivement. 

Nous découvrons dans l’évangile que Jésus a surmonté les tentations 

grâce au recours à l’Écriture. (…) Jésus rappelle que Dieu est plus 

grand que nous et nous protège des faux dieux, en particulier la 

richesse et le pouvoir. (…) Il s’agit d’unifier notre vie autour du Dieu 

unique, au lieu de nous perdre dans des ambitions qui nous rongent et 

nous détruisent.  

Le remède au pouvoir, c’est le partage, c’est l’aumône, c’est la 

solidarité avec les pauvres. Telle est la vie du chrétien, tel est notre 

devoir de Carême. Par notre contribution au Carême de partage, nous 

contribuons à combattre à notre tour ces tentations, qui sont en nous 

et autour de nous. Nous semons des antidotes aux tentations. 

Sachons écouter ces messages qui nous donnent la grâce d’être 

solidaires de ceux qui souffrent de l’injustice et d’être libérés nous-

mêmes de notre participation au péché social. 

Mgr Delville. 
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Que la collecte passe par le panier de l’offrande ou la voie digitale, 

les WE des 18-19 mars et 1-2 avril, les montants récoltés sont 

dédiés, au sein de l’Église de Belgique, au soutien des projets des 

partenaires brésiliens mais aussi de dizaines d’autres projets dans 

pas moins de 12 pays, tous plus porteurs de vie les uns que les autres.  

Vous pouvez aussi faire votre don de Carême sur le compte 

d’Entraide et Fraternité BE68 0000 0000 3434 – communication 

7101, en ligne sur careme.entraide.be ou encore via les réseaux 

sociaux de l’ONG (Facebook et Instagram). Une attestation fiscale 

est délivrée pour tout don de 40 € minimum par an. Plus 

d’informations : www.entraide.be - info@entraide.be - 02 227 66 80. 

 

Bon et fécond Carême à toutes et à tous.  

Merci pour votre solidarité ! 

Brigitte Matthis. 

 

****************************************** 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A chacun de vous, nous souhaitons une belle montée vers Pâques.  

Que vous puissiez vous recentrer sur l’essentiel et que vos rencontres 

avec le Seigneur passent par les rencontres  

avec ceux qui sont au bord de votre route. 

Beau cheminement à tous ! 
 

http://www.entraide.be/
mailto:info@entraide.be
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ANNONCES  
 

 
 
 
 

Voici les différentes équipes pastorales qui vous seront 

présentées lors des prochaines messes du Week-end. 

• Équipe des visiteurs de malades : 11 et 12 février 

• Présentation Fabrique d’église : 11 et 12 mars 

• Équipe de communication : 18 et 19 mars 
 

***** 
                 Le 22 février, mercredi des cendres,  

nous entrons en carême.  

Les célébrations,  

avec impositions des cendres, 

auront lieu  

à 9h et à 20h à l’église  
 

***** 
Durant le carême, nous aurons la possibilité 

d’assister à des ‘soirées cinéma’  

autour de différents thèmes.  

Après la projection un petit moment de partage 

vous sera proposé. 

Ces séances auront lieu les mercredis 

1er-8–15-22 et 29 mars à 20h à l’église. 
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Une SEmaine de Prière ACcompagnée (SEPAC). 

Une mini-retraite au cœur de votre 

quotidien, aura lieu dans notre  

Unité Pastorale de  

Genval-La Hulpe-Rosières  

du 12 au 18 mars. 

Une démarche individuelle, respectueuse et accompagnée 

par une personne formée à l'écoute. 

Le lancement  se fera à l’église de La Hulpe  

le dimanche 12 mars de 18h30 à 20h. 

Du lundi 13 au vendredi 17, une heure partagée entre la 

prière personnelle et la prière accompagnée en présentiel 

(à la maison paroissiale) ou en distanciel  

selon le choix du retraitant. 

La clôture aura lieu à l’église St-Sixte à Genval  

avec tous les participants  

le samedi 18 mars de 10h à 12h. 

Inscription avant le 8 mars. 
 

Coordination, inscription et contact : 

  valerie.b.paul@hotmail.com (0473 315 753)  

et pour en savoir plus rendez-vous sur le site:  

SEPAC /prochaines semaines 

***** 
Le mercredi 22 mars à 18h30 aura lieu, à la Collégiale de Nivelles, 

la messe chrismale présidée par Mgr Jozef De Kesel,  

cardinal-archevêque de Malines-Bruxelles.  

C’est durant la messe chrismale que l’évêque consacre le  

saint Chrême  et bénit les huiles saintes. 

C’est aussi au cours de cette célébration que les prêtres  

renouvellent leurs promesses sacerdotales. 

mailto:alerie.b.paul@hotmail.com
https://www.sepac.info/a-propos
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La retraite des confirmands aura lieu  

les 18 et 19 mars. 

***** 
Le dimanche 19 mars, un repas frugal vous sera 

proposé. Les bénéfices seront versés à  

Entraide et Fraternité. 
 

***** 
Petit rappel. 

Durant la période hivernale,   

pour une consommation énergétique 

plus éco-responsable,  

les messes célébrées en semaine  

auront lieu à l’oratoire.  

 

***** 
Certaines annonces ne sont peut-être  pas encore 

disponibles au moment de la sortie de ce Trait d’Union. 

Pour avoir toutes les informations n’hésitez donc pas à 

vous rendre sur le site de la paroisse 

www.saintnicolaslahulpe.org 
 

mais aussi sur le réseau social Facebook de la paroisse 

https://www.facebook.com/SaintNicolasLaHulpe/ 
 

Ces deux sites sont régulièrement mis à jour ! 
 

 

 
 

http://www.saintnicolaslahulpe.org/
https://www.facebook.com/SaintNicolasLaHulpe/
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Dans la tendresse et dans la joie,  

nous avons accueilli par le baptême 
 

Emma GRONDIN 08/01/2023 

Raphaël de MEEUS 15/01/2023 

Éléonore SIMONART 19/01/2023 
 

 

 
 

Dans la paix et l’espérance nous 

avons célébré les funérailles de 
 

 

 

 

Marcel DUBUISSON 20/12/2022 

Théodor VAN CAPPELEN, époux de Arlette GODEAU 17/01/2023 

Agnès BANHUSHI,  20/01/2023 

        sœur de notre curé, l’abbé François KABUNDJI 

Armelle JANNE, veuve de Paul JANNE d’OTHÉE 01/02/2023 

Jacqueline de MEVIUS, veuve de Hervé DORET 03/02/2023 
                      

Portons dans nos prières  

ces nouveaux baptisés et nos chers défunts.  

 
 

 
 
 

********************************* 
 

N’hésitez pas à visiter le site internet de la paroisse :  

www.saintnicolaslahulpe.org 
 

ainsi que sa page Facebook :  

https://www.facebook.com/SaintNicolasLaHulpe/ 

http://www.saintnicolaslahulpe.org/
https://www.facebook.com/SaintNicolasLaHulpe/
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             La paroisse Saint-Nicolas à votre service 
 

 

 

Les prêtres de notre paroisse 
 

Abbé François Kabundji (curé)           02 653 33 02  

            0472 32 74 18 

Abbé  Emile Mbazumutima (vicaire)    0484 26 07 05 

Abbé Simon Anigbogu (vicaire)        0486 75 53 11 

Sacristine de notre paroisse :   

Raymonde Minne                                                      0472 60 55 52   

Secrétariat paroissial    

Le secrétariat est ouvert uniquement le vendredi de 10h à 12h  ou via mail à 

l’adresse secretariat@saintnicolaslahulpe.org ou par tel. au 0473 31 08 53                  
 

Adresses mail :  
Le curé : f_kabundji@yahoo.fr 

Le vicaire Emile: emilemba2004@gmail.com 

Le vicaire Simon : simon.anigbogu@yahoo.co.uk  

Assistante paroissiale : assistante.paroissiale.lh@gmail.com 

Le secrétariat: secretariat@saintnicolaslahulpe.org 

La rédaction du Trait d'Union:  

Info site internet: info@saintnicolaslahulpe.org 
 

Site de la paroisse:   www.saintnicolaslahulpe.org  

https: //www.facebook.com/SaintNicolasLaHulpe/   
 

          

Horaire des messes  
 

Messes dominicales 

 à l’église Saint-Nicolas 

    le samedi  à 18h  

    le dimanche à 11h  

    à la chapelle Saint-Georges : le dimanche à 9h  
 

 à la chapelle de l’Aurore : le samedi à 11h  

Messes en semaine  

 à l’église Saint-Nicolas :  

          le lundi à 18h 

                du mardi au vendredi à 9h 

 à la chapelle de l’Aurore : le mercredi à 11h  
 

 

 

Confessions : avant et après les messes ou sur rendez-vous. 
Editeur responsable: Abbé François Kabundji, rue des Combattants, 2 – 1310 La Hulpe 
 

 

mailto:secretariat@saintnicolaslahulpe.org
mailto:emilemba2004@gmail.com
mailto:simon.anigbogu@yahoo.co.uk
mailto:assistante.paroissiale.lh@gmail.com
mailto:secretariat@saintnicolaslahulpe.org
mailto:info@saintnicolaslahulpe.org
http://www.saintnicolaslahulpe.org/
https://www.facebook.com/SaintNicolasLaHulpe/

